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Résumé 
Le panel discute du rôle essentiel de l’inclusion financière pour améliorer la sécurité 
alimentaire, en mettant en avant des programmes innovants à travers différentes régions. 

Points forts 

•     La semaine de l’inclusion financière coïncide avec la Journée mondiale de 
l’alimentation, soulignant les problèmes de la faim dans le monde.  

•              Les femmes agricultrices représentent plus de 70 % de la main-d’œuvre 
agricole, mais font face à d’importants défis d’accès financier. 

•      Les plateformes numériques, comme le Marché Virtuel des Agriculteurs, 
améliorent l’accès au marché et aux services financiers pour les petits agriculteurs. 

•     La prise de décision communautaire est cruciale pour un soutien financier 
équitable dans l’agriculture. 

•       L’éducation et le renforcement des capacités sont essentiels pour des pratiques 
agricoles et financières réussies. 

•       La résilience climatique est intégrale à la sécurité alimentaire, avec des services 
financiers qui aident à la récupération après des chocs. 

•       La collaboration entre les organisations favorise des solutions innovantes pour la 
sécurité alimentaire et l’accès financier. 

Aperçus clés 

•     L’inclusion financière renforce les systèmes alimentaires en permettant aux 
communautés marginalisées, en particulier aux femmes, d’accéder aux ressources 
nécessaires pour l’agriculture. 

•     L’engagement communautaire dans la prise de décisions financières conduit à 
des solutions adaptées qui répondent aux défis spécifiques rencontrés par les 
agriculteurs locaux. 

•      Les innovations numériques, comme le Marché Virtuel des Agriculteurs, 
réduisent considérablement les coûts opérationnels et améliorent l’accès aux 
marchés et au financement pour les agriculteurs ruraux. 

•        Les approches basées sur les données sont cruciales pour comprendre les 
besoins et la démographie des agriculteurs, permettant des interventions ciblées 
pour un impact accru. 
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•     L’intersection du changement climatique et de la sécurité alimentaire nécessite 
des produits financiers adaptatifs qui aident les agriculteurs à faire face aux chocs 
environnementaux et à maintenir leur production. 

•       Les initiatives éducatives accompagnées de soutien financier créent une 
approche holistique, garantissant que les agriculteurs possèdent les compétences 
nécessaires pour gérer efficacement leurs ressources. 

•     La nature systémique des défis liés à la sécurité alimentaire nécessite des 
efforts soutenus et une collaboration entre les secteurs pour favoriser un 
changement durable dans les communautés agricoles. 

Transcript 

00:15 

Bonjour a tous, merci de vous joindre à nous pour ce panel où on va se concentrer sur 
l'intersection entre l'inclusion financière et la sécurité alimentaire. Avant de commencer, 
j'ai quelques petites annonces à faire. La chose la plus importante, c'est qu'on réalise la 
session d'aujourd'hui en même temps en espagnol et en anglais. Donc, il faut s'assurer que 
vous pouvez choisir la langue que vous préférez. Vous allez bientôt voir ça apparaître sur 
votre écran et vous pourrez faire votre choix. 

00:47 

langue préférée ou si vous ne voyez pas ça, eh bien vous pouvez regarder votre barre 
d'outils Zoom, vous verrez une petite globe dans un instant, et ensuite vous pouvez cliquer 
dessus et sélectionner l'interprétation. Diana, tu peux nous traduire ça ? Bien sûr. Alors, 
ma deuxième petite annonce, c'est juste pour vous dire qu'on aura du temps pour une 
session de questions-réponses, j'espère à la fin de la séance. On va aussi utiliser la 
fonction de chat pour ça, alors n'hésitez pas à poser vos questions pendant le panel, 
mettez-les simplement dans le chat. Lissa de... 

02:14 

Nos partenaires d'ideo.org vont nous aider à gérer ça. Bon, maintenant qu'on a fait le 
ménage, on peut y aller. Je m'appelle Rachel Barber, je suis la directrice des programmes 
communautaires internationaux à Citi, couvrant le Royaume-Uni, l'Europe, le Moyen-
Orient et l'Afrique. J'ai le plaisir de modérer le panel aujourd'hui. Alors encore une fois, 
bienvenue à tous ! Bien sûr, tout le monde sait que c'est la semaine de l'inclusion 
financière cette semaine, mais ce que vous ne savez peut-être pas, c'est que c'est aussi la 
journée mondiale de l'alimentation. Et je pense que c'est un rappel vraiment pertinent. 

02:47 



Pour nous tous, prenons un moment pour réfléchir à la nécessité de lutter contre la faim 
dans le monde et l'insécurité alimentaire. Actuellement, il y a 770 millions de personnes à 
travers le monde qui souffrent de malnutrition. Le thème de la Journée mondiale de 
l'alimentation de cette année, c'est le droit à l'alimentation pour un avenir meilleur, et cela 
souligne vraiment l'importance de ce droit humain fondamental d'accès à la nourriture. Il 
est essentiel que nous réfléchissions tous à des solutions qui garantissent un accès et une 
distribution équitables de la nourriture. Nos intervenants aujourd'hui sont... 

03:24 

Tous des experts absolus dans ce domaine, et ce qu'ils font aussi, c'est qu'ils utilisent des 
approches innovantes pour l'inclusion financière afin d'atteindre leurs objectifs. Ce qu'ils 
ont en commun, je suis content de le dire, c'est qu'ils font tous partie d'un groupe de 50 
organisations qui, l'année dernière, ont reçu des financements du défi mondial 
d'innovation de la fondation de la ville, axé sur la sécurité alimentaire. Ces financements 
leur permettent de tester et d'élargir des solutions à l'insécurité alimentaire dans le monde 
entier. Ils en sont tous à leur première année. 

03:59 

"Donc, ils ont tous plein d'outils, de techniques, d'apprentissages et de bonnes pratiques à 
partager avec vous aujourd'hui, et je leur suis vraiment reconnaissant d'être avec nous sur 
ce panel. Sans plus tarder, je vais les introduire un par un et je vais demander à chacun 
d'eux de vous donner un aperçu rapide des programmes sur lesquels ils travaillent. Alors, 
Charity, je vais commencer par toi. Nous avons Charity Galb, responsable des politiques 
de programme pour les services financiers et d'assurance au Programme Alimentaire 
Mondial." 

04:35 

Zambie, je te passe la parole, merci Rachel et salut tout le monde. Je m'appelle Charity du 
programme alimentaire de Zambie, je suis chargée de la politique du programme en ce qui 
concerne les services financiers et l'assurance. Le programme sur lequel nous travaillons, 
en tant que Programme Alimentaire Mondial en Zambie, vise à renforcer l'inclusion 
financière à travers la résilience climatique. Ce programme nous permet d'intégrer les 
services financiers pour améliorer la sécurité alimentaire des petits agriculteurs. En gros, 
on utilise les économies pour le changement, ce qui... 

05:09 

permet aux petits agriculteurs de se regrouper et d'économiser, et aussi d'accéder à des 
financements au niveau communautaire pour améliorer leur résilience et avoir accès aux 



intrants. Juste un point à noter avec notre programme, c'est qu'on travaille sur la sécurité 
alimentaire et la résilience. On sait que plus de 70 % des femmes en milieu rural 
fournissent la main-d'œuvre en agriculture, ce qui les rend très importantes pour la 
sécurité alimentaire des nations. Et on sait que, fondamentalement, ces mêmes femmes 
manquent de ressources. 

05:45 

L'accès aux ressources financières est un vrai défi pour elles, même les garanties 
demandées par les anciennes institutions financières sont remises en question à cause 
des normes sociales et culturelles et des pratiques en vigueur. Avec notre programme, on 
arrive à faciliter l'accès au financement pour ces femmes en les intégrant dans un modèle 
d'épargne pour le changement. Ça leur permet d'accéder aux ressources dont elles ont 
besoin pour améliorer leur production agricole, et pas que ça, ça les aide vraiment à 
avancer. 

06:11 

Donnez-leur des possibilités, pas seulement pour eux, mais aussi pour diversifier leurs 
moyens de subsistance et investir dans d'autres ressources, comme les chaînes de valeur 
nutritives, par exemple les pois, le soja, et d'autres, ce qui leur offre plus d'options. Grâce à 
ça, on peut renforcer la sécurité alimentaire, surtout en ciblant et en améliorant l'accès au 
financement pour les petits agriculteurs, en particulier les femmes rurales qui constituent 
la majorité de la main-d'œuvre dans le secteur agricole. Merci, c'est brillant, merci. 

06:43 

C'était une super introduction pour nous tous, je pense. Alors, je vais maintenant vous 
présenter Maria Nicole Concha Baroy, qui est la championne du projet pour l'initiative Bik 
Panga. Maria travaille pour le projet NWFT Duanan et est basée aux Philippines. Bienvenue, 
Maria ! Salut Rachel, merci pour l'introduction. Comme Rachel l'a déjà dit, je suis la 
responsable du service client du projet NWTF Duanan et la cheffe de projet du projet 
récompensé par la Citi Foundation Global Innovation, qui s'appelle Malik Panga. 

07:20 

L'initiative Balik Panga, qui veut dire "retour à l'agriculture", est un programme de soutien 
agricole basé aux Philippines. Il vise à atteindre plusieurs objectifs : d'abord, montrer que 
l'éducation est un moyen d'encourager et de promouvoir de bonnes pratiques agricoles ; 
ensuite, assurer l'accès à la nourriture ; puis, intégrer l'agriculture dans la vie quotidienne 
et l'état d'esprit des familles philippines ; enfin, établir des connexions entre nos... 

07:52 



Les agriculteurs vers de nouveaux marchés, qu'ils soient nouveaux ou existants, où ils 
peuvent réellement vendre leurs produits. Le projet porte vraiment sur l'éducation en 
agriculture et sur le fait de fournir des liens vers le marché pour nos membres femmes et 
leurs familles, ce qui permet finalement de renforcer les capacités de l'unité en offrant un 
accès au financement grâce à nos services de microfinance. Super, merci Maria ! Ensuite, 
je vais passer à Olivia Watkins. Olivia est la co-fondatrice et présidente par intérim du 
Black Farmer Fund aux États-Unis. Olivia, bonjour Rachel, merci beaucoup ! 

08:26 

C'est super d'être ici avec vous tous. Aujourd'hui, je vais parler du travail qu'on fait au Black 
Farmer Fund, qui se concentre vraiment sur la lutte contre l'insécurité alimentaire et les 
inégalités économiques dans les communautés noires du Nord-Est des États-Unis. On y 
arrive en investissant dans des agriculteurs noirs et des entreprises alimentaires dans 
cette région, avec un capital intégré non extractif. Notre mission, c'est vraiment de créer de 
la richesse et de la santé dans les communautés noires. 

09:05 

En fournissant ce capital réparateur aux communautés qui ont subi des discriminations 
historiques dans les institutions financières aux États-Unis, on innove en utilisant un 
processus de décision dirigé par la communauté pour décider comment l'argent est 
distribué dans les communautés agricoles noires. Actuellement, nous avons un comité 
d'investissement composé de 10 acteurs et organisateurs de la filière alimentaire noire qui 
sont en train de décider de l'attribution de 20 millions de dollars. 

09:45 

"Merci beaucoup Olivia ! Alors, notre dernier intervenant est Ruben Jordan, coordinateur 
du programme de justice alimentaire et économique pour Care Guatemala. Bienvenue 
Ruben ! Merci infiniment à tous. Il y a des programmes vraiment intéressants. Maintenant, 
j'aimerais approfondir un peu le sujet qui nous réunit aujourd'hui. Je pense qu'on sait tous 
que l'inclusion financière est un outil puissant pour autonomiser les individus et les 
communautés, et cela inclut bien sûr la promotion..." 

12:19 

La sécurité alimentaire, euh, c'est fournir l'accès à des services financiers, euh, comme on 
l'a déjà un peu entendu, ça peut aider les gens à investir dans leurs moyens de 
subsistance, euh, souvent dans l'agriculture ou la production alimentaire, hum, et donc 
améliorer leur nutrition et renforcer leur résilience face aux chocs économiques. Ce que je 
veux faire maintenant, c'est inviter nos intervenants à donner un peu plus de contexte sur 



leurs programmes et nous aider à mieux comprendre le travail qu'ils font, euh, donc je vais 
d'abord m'adresser à toi, Charity, si ça ne te dérange pas, euh. 

12:51 

Le Programme alimentaire mondial est très connu pour son incroyable travail en réponse 
aux catastrophes, mais ici, vous vous concentrez sur la construction d'une résilience à 
long terme et de la sécurité alimentaire. Pourriez-vous nous parler un peu de ce 
changement et pourquoi l'inclusion financière est une partie si importante de votre 
stratégie en Zambie ? Merci beaucoup, Richel. En effet, l'inclusion financière est une 
stratégie très importante en Zambie. Ce que je veux dire, c'est que le Programme 
alimentaire mondial a été connu pendant de nombreuses années pour sa réponse aux 
crises, mais en ce moment... 

13:30 

Ces dernières années, on s'est vraiment concentré sur le renforcement de la résilience des 
petits agriculteurs en Zambie. On remarque que les défis liés à la sécurité alimentaire 
proviennent surtout du changement climatique et de la pauvreté systémique qu'on 
observe. Donc, l'inclusion financière devient super importante pour qu'on puisse voir 
comment ces agriculteurs peuvent devenir résilients en s'attaquant aux causes de leurs 
vulnérabilités. Ce qu'on fait dans notre approche de l'inclusion financière, c'est... 

14:00 

améliorer leur accès au financement pour qu'ils puissent aussi investir dans des actifs 
productifs, des semences améliorées, des engrais et d'autres choses, mais aussi pour 
qu'ils puissent diversifier leurs moyens de subsistance. Comme ça, même quand une crise 
arrive, ils peuvent s'en sortir. Une chose importante pour nous, même dans ce changement 
stratégique, c'est de passer de la simple réponse à la construction de la résilience. Il s'agit 
d'aider les agriculteurs non seulement à survivre à la crise, évidemment on sera là pour les 
aider pendant la crise, mais aussi à voir comment on peut les aider à être plus résilients.  

14:29 

Résilient pour survivre au-delà de la crise, voire même peut-être réduire les effets du 
changement climatique et d'autres problèmes pour que le monde soit un meilleur endroit. 
On sait par expérience que la réponse est plus coûteuse que l'action préventive. Donc, en 
construisant cette résilience, on réduit les chances ou l'ampleur des effets climatiques. Ce 
qu'on fait, c'est qu'on se concentre sur quatre stratégies de gestion des risques. On 
s'intéresse à la réduction des risques, où on enseigne aux petits agriculteurs comment 
diminuer ces risques. 



15:03 

Le risque, c'est qu'ils investissent dans des pratiques agricoles qui réduisent les effets du 
changement climatique. On part de là pour voir comment ils peuvent résister aux chocs 
grâce à l'épargne. C'est là qu'intervient le modèle d'épargne pour le changement dont j'ai 
parlé, où ils peuvent économiser et faire face aux chocs quand ils surviennent. En 
épargnant, ils peuvent compter sur ces économies lors des crises. Au niveau 
communautaire, on regarde aussi comment on peut gérer les risques. 

15:29 

On fait des transferts où on soutient avec de la micro-assurance. On sait que juste réduire 
ne veut pas dire qu'on a réglé la crise ou le changement climatique qui arrive. Donc, on 
apporte aussi de la micro-assurance pour créer un soutien, un genre de filet de sécurité, 
afin de favoriser l'inclusion financière. Ce qu'on fait aussi, comme quatrième stratégie en 
matière de réduction des risques, c'est de prendre des risques de manière prudente. C'est 
là qu'on lie ce modèle d'agriculteurs au financement, en commençant par l'épargne pour 
le changement. 

15:58 

Le modèle que BAS encourage les gens à adopter les incite à épargner et à accéder à des 
prêts au niveau communautaire, ce qui les aide à investir dans des actifs productifs 
comme UTS et d'autres, et à diversifier même leur nutrition en investissant dans des 
chaînes de valeur nutritives. On remarque aussi qu'en accédant à des financements 
externes, ils peuvent faire croître leurs investissements au-delà de ce qu'ils pourraient 
réaliser avec leurs économies. Ça devient donc un aspect très important qui, selon nous, 
peut vraiment améliorer la situation. 

16:26 

L'inclusion financière et enfin, améliorer la sécurité alimentaire. On sait que la majorité des 
femmes en Zambie, plus de 70%, sont impliquées dans l'agriculture, et on constate que ce 
sont ces femmes qui rencontrent déjà des difficultés pour accéder au financement. Donc, 
dans notre modèle, quand on inclut ces femmes dans l'accès au financement et aux 
autres technologies, on les aide à renforcer leur résilience et leur sécurité alimentaire, 
parce qu'évidemment, elles constituent la majorité qui forme le socle de la sécurité 
alimentaire. 

16:57 

Dans les campagnes, on utilise des produits Al comme Manu, une innovation dont je 
parlerai plus tard. On s'en sert surtout pour faire face aux problèmes d'accès au 



financement pour les gens des zones rurales. On sait que les options de financement 
manquent dans ces régions à cause des défis opérationnels, car c'est coûteux d'aider les 
communautés. Mais on a trouvé une solution en se tournant vers le numérique. On a réussi 
à numériser ces petits agriculteurs même s'ils sont en milieu rural, ce qui a vraiment 
amélioré la situation. 

17:28 

On a réduit le coût pour les sauver et grâce à ça, on a pu les inclure financièrement, ce qui 
a amélioré la sécurité. Merci, Brant, c’est super intéressant d’entendre tous ces aspects de 
l’inclusion financière et la variété de produits et de services que vous proposez. Olivia, 
parlons de toi maintenant, puisque tu travailles avec une communauté très bien définie. Tu 
as mentionné que les agriculteurs noirs sont largement sous-représentés, notamment en 
ce qui concerne la possession de fermes. 

18:00 

Les États-Unis, euh, tu pourrais peut-être partager l'impact, euh, que ça a en termes de 
sécurité alimentaire et pourquoi l'investissement financier dont tu as parlé est un élément 
si crucial de l'approche des fonds pour les agriculteurs noirs ? Ouais, carrément. Donc, 
beaucoup de, je suppose, euh, l'échec, tu sais, des agriculteurs noirs a surtout eu lieu au 
cours du dernier siècle. Et, tu sais, quand on regarde certaines données, je vais juste me 
concentrer sur le nord-est en particulier, les données nous montrent que, euh, sur les 24 
000 agriculteurs dans le nord-est. 

18:38 

Il n’y a que 104 fermes noires, et parmi ces 104, elles génèrent un revenu net moyen de 4 
000 dollars US, alors que leurs homologues blancs gagnent en moyenne 21 000 dollars. On 
constate donc que non seulement l'accès à l'entrepreneuriat agricole est limité pour les 
Noirs, mais quand ils réussissent à entrer dans le secteur, ils ne reçoivent pas le même 
soutien financier ou ne partent pas sur des bases financières similaires à celles des autres. 

19:22 

Dans le système alimentaire, ces disparités sont vraiment significatives. À cause de ce qui 
se passe au niveau des producteurs, le manque de représentation dans l'agriculture a fait 
en sorte que les communautés noires n'ont généralement que peu de contrôle sur leur 
approvisionnement alimentaire, ce qui impacte directement leur santé. Aux États-Unis, on 
parle beaucoup des « déserts alimentaires » ou de l'apartheid alimentaire, où il y a des 
communautés sans supermarchés et sans relations avec les distributeurs qui fournissent 
des produits frais. 



20:00 

La priorité et le désinvestissement des supermarchés dans les zones majoritairement 
noires montrent qu'il y a une urgence à démanteler ces barrières qui ont créé des systèmes 
alimentaires inéquitables. On savait qu'il fallait investir dans ces communautés et mettre 
des gens qui connaissent bien ces quartiers ou qui en viennent, dans des postes de 
pouvoir pour y arriver. Ce n'était pas juste ça. 

20:35 

Assez pour que tu saches qu'il y a une organisation remplie de personnel administratif 
vraiment passionné par le travail et qui veut pouvoir faire entrer de l'argent dans ces 
communautés. On a vraiment dû mettre en place une table de producteurs noirs, 
d'organisateurs et de propriétaires de commerces alimentaires, les former sur comment 
prendre des décisions d'investissement et des décisions commerciales, pour qu'ils 
puissent ensuite décider où va le financement. Je parlerai un peu plus tard des types 
d'outils spécifiques que nous utilisons, mais en gros, investir c'est finalement ça. 

21:11 

Investir dans ces entreprises, ça ne renforce pas seulement la sécurité alimentaire, mais 
ça crée aussi des liens et de la cohésion au sein de la communauté, ce qui est super 
important pour changer les rapports de force et s'assurer que les membres de la 
communauté ont leur mot à dire sur l'origine et la destination de leur nourriture. Merci 
beaucoup, Olivia ! Je pense que l'idée de prendre des décisions en communauté est 
vraiment essentielle, et je crois que tu nous as aidés à comprendre pourquoi c'est crucial 
et quel impact ça a. 

21:45 

Merci beaucoup, euh, Nicole. Je vais m'adresser à toi maintenant et peut-être changer un 
peu de sujet, en pensant à l'individu au niveau communautaire. Je sais que tu as des 
histoires de succès vraiment puissantes, donc je me demande si tu pourrais peut-être 
nous expliquer ton approche de l'inclusion financière et l'impact que ça a sur les 
communautés et certains de tes membres. Merci, Rachel. Juste pour partager, au cours de 
l'année dernière, nous avons tellement appris de l'initiative que nous avons maintenant et 
de son évolution. 

22:17 

L'implémentation commence vraiment à évoluer. Je ne sais pas si c'est pareil dans d'autres 
organisations ou dans d'autres pays, mais chez nous, ça montre bien que les changements 
de comportement et de perspective sont essentiels pour le progrès de nos communautés. 



L'inclusion financière leur a vraiment donné accès à ces éléments grâce à l'initiative bik P. 
Nos anciens agriculteurs, les femmes et les jeunes ont maintenant accès à des 
programmes de renforcement des capacités qui leur présentent de nouvelles technologies 
et de nouvelles méthodes pour leurs pratiques agricoles. 

22:47 

Pour développer leurs produits ou innover dans des nouveaux marchés qu'ils peuvent 
explorer et avoir accès à des bourses, des programmes de bourses qui ne peuvent pas 
seulement offrir des emplois, mais en même temps donner accès à la connaissance et 
mettre de la nourriture sur la table en utilisant leurs deux mains. Euh, le projet lui-même 
est vraiment né, si tu me demandes une histoire, de l'époque de la pandémie où je tenais 
de l'argent d'un côté et je pouvais même pas acheter de la nourriture décente pour moi. 

23:18 

"Vous savez, avec les confinements, ça m'a vraiment fait réfléchir sur nos priorités dans la 
livraison de nourriture. La nourriture, c'est un besoin fondamental, comme on l'a dit au 
début. Il est essentiel qu'on trouve un moyen de donner accès à nos membres des 
communautés sous-représentées, tout le temps. La seule façon d'y arriver, c'est vraiment 
de tirer parti de l'agriculture. Une fois, quand je suis arrivé dans cette communauté sur le 
terrain, je racontais la même histoire sur les racines." 

23:50 

"Dans le cadre du projet, une mère a dit tout haut : 'Madame, on n'a jamais eu faim 
pendant la pandémie.' Et là, je regarde autour et je vois qu'ils avaient des champs de riz, un 
potager, des fruits et toutes sortes de viandes comme du poulet et du porc. Ils avaient 
vraiment les moyens de se débrouiller grâce à un soutien financier, et ils ont pu subvenir 
aux besoins de leurs familles et de leur communauté dans une période aussi difficile. C'est 
vraiment ça, l'impact de l'aide financière." 

24:24 

L'inclusion, c'est pas juste pour donner des solutions, c'est que la provision de Monet est le 
catalyseur du changement nécessaire. L'accès au financement fait vraiment partie du 
cycle. Je ne peux même pas en dire plus, réfléchis-y. Si cette communauté avait eu plus 
accès à la formation et au soutien financier dès le départ, ça aurait pu vraiment être le 
point où ils auraient pu gérer la sécurité alimentaire. Ils auraient pu non seulement 
subvenir aux besoins de leur village, mais aussi de toute la municipalité. 

24:59 



Pour notre cycle de projet, c'est vraiment, euh, comme la formule qu'on a vue jusqu'à 
présent, tu sais, ça fonctionne, mais c'est vraiment l'inclusion financière qui entraîne 
l'éducation, qui entraîne un changement de perspective comportementale et qui mène à la 
mise en œuvre de solutions possibles sur le terrain. Génial, merci beaucoup de le mettre 
en lumière. Je pense que les histoires sont vraiment importantes, et entendre un exemple 
concret de ce que vivent les agricultrices aux Philippines est super utile, ainsi que l'impact 
que vous avez sur elles. 

25:31 

Alors Ruben, je vais m'adresser à toi maintenant. Je pense que le programme de Care au 
Guatemala, un peu comme celui de Nicole, applique vraiment une perspective de genre 
importante dans son travail. J'ai appris de toi ces dernières semaines que les femmes au 
Guatemala font face à des défis très spécifiques, quelque chose que je ne savais pas 
avant. Peux-tu nous en dire un peu plus sur comment Care aide à autonomiser les 
femmes, notamment à travers l'inclusion financière et le lien avec la sécurité alimentaire ? 

26:57 

"Pour Al, l'ACC c'est pour [Musique] génial, merci beaucoup Reuben, c'est une super 
transition pour dire qu'on va parler de produits et de services. Je trouve ça vraiment 
intéressant d'entendre ça, bien sûr il y a beaucoup de différences entre les projets dont on 
a entendu parler, mais aussi plein de points communs. Je pense que la perspective de 
genre est clairement quelque chose de très important dans presque tous nos programmes. 
Le changement climatique revient encore et encore, et moi..." 

30:19 

Je trouve ça super intéressant d'entendre que les projets soutiennent non seulement une 
meilleure nutrition et un meilleur accès à la nourriture, mais qu'ils travaillent aussi sur des 
questions comme la justice, les droits des femmes et l'accès équitable au financement. 
C'est vraiment important. Mais comme je dis, on veut maintenant creuser un peu plus 
dans certaines approches, outils et techniques que nos praticiens utilisent. L'idée ici, c'est 
de vous aider, vous le public, à mieux comprendre ces outils. 

30:49 

Mieux vaut espérer qu'on puisse tirer quelques bonnes pratiques, et on veut surtout 
s'appuyer sur le thème de l'innovation. Avant de passer à la prochaine série de questions, 
je voudrais juste rappeler au public qu'on espère avoir un peu de temps pour une session 
de questions-réponses. Donc, si vous avez des questions à poser à nos intervenants, 



n'hésitez pas à les mettre dans le chat et on essaiera de revenir dessus rapidement. 
Charité, je vais revenir vers toi si tu le permets, tu as mentionné... 

31:20 

La plateforme Mano, quand tu en as parlé tout à l'heure, je trouve que c'est une utilisation 
de la technologie vraiment intéressante. Est-ce que tu pourrais en dire un peu plus sur son 
fonctionnement et l'impact prévu pour les petits agriculteurs avec qui tu travailles ? Merci, 
Rachel. En effet, je suis ravi de parler du Marché Virtuel des Agriculteurs Manu, qui est la 
plateforme que nous avons développée pour résoudre la plupart des problèmes 
rencontrés par les petits agriculteurs. Donc, le Marché Virtuel des Agriculteurs, c'est une 
plateforme numérique qui connecte... 

31:54 

Des agriculteurs avec leurs marchés, donc ça a été créé pour offrir un marché aux petits 
exploitants afin qu'ils puissent vendre leur surplus de production. En plus, le Marché 
Virtuel des Agriculteurs, cette plateforme numérique, inclut aussi des services financiers 
où on a intégré des prestataires de services financiers, des compagnies d'assurance, des 
agrégateurs, des transporteurs et d'autres encore. En gros, c'est une application 
multifacette qui aide les petits agriculteurs à tous les niveaux de la chaîne de valeur avec 
tous ces services. 

32:25 

Ils ont besoin de ce qu'on a noté, euh, comme je l'ai dit plus tôt, c'est essentiellement le 
problème que les agriculteurs ruraux rencontrent pour accéder au crédit. L'un des 
problèmes, c'est les défis opérationnels auxquels font face les fournisseurs de services 
financiers, euh, en raison des coûts opérationnels qui rendent ces prêts chers, si tant est 
qu'ils puissent y accéder depuis leur région. Mais ce qu'on sait, c'est que la plupart de ces 
fournisseurs de services financiers sont basés en milieu urbain. Donc, ce qu'on a fait pour 
combler ce fossé, c'est de créer une plateforme numérique à laquelle les PSFs peuvent 
accéder. 

32:57 

En gros, on utilise cette plateforme, Bic, pour connecter les petits agriculteurs de la région 
avec les prestataires de services financiers, mais pas seulement eux, il y a aussi des 
compagnies d'assurance. Comme ils l'ont déjà dit, l'agriculture, c'est un secteur risqué. Du 
coup, on inclut aussi des micro-assurances dans notre projet. Donc, cette plateforme 
regroupe des compagnies d'assurance, des prestataires de services financiers et propose 



une approche de marché où les petits agriculteurs peuvent mettre en avant leurs produits 
et les vendre. On sait à quel point c'est important. 

33:30 

"Le marché, parce que s'ils accèdent à des financements, c'est comme s'ils remboursaient 
avec des intérêts. Donc, ce marché les aide à vendre leurs produits pour pouvoir 
rembourser les prêts, ce qui augmente leurs revenus. On a aussi remarqué que, comme 
c'est une plateforme numérique, ça a réduit le coût d'emprunt et ça a relié les fournisseurs 
de services financiers aux petits agriculteurs, ce qui renforce l'inclusion financière. Je 
voulais juste mentionner que..." 

33:59 

Non seulement ces aspects sont présents, mais la plateforme a aussi un accès à un 
module d'apprentissage où on offre de l'éducation financière aux petits agriculteurs. On se 
rend compte à quel point la littératie financière est cruciale pour eux. Donc, on leur fournit 
cette formation via la plateforme pour les aider à comprendre l'importance d'épargner et 
de s'endetter à des fins productives, entre autres. C'est un aspect qui est vraiment intégré 
dans la plateforme, qui vise à faciliter l'accès. 

34:31 

Pour financer les petites fermes, il leur faut l'assurance et les ressources financières dont 
elles ont besoin pour pouvoir emprunter et utiliser l'argent de manière intelligente. On a 
remarqué que ça aide surtout les femmes, parce qu'avec cet accès au financement, elles 
ont pu payer des services de mécanisation. On sait que les femmes ont beaucoup à faire à 
la maison, pas seulement pour l'agriculture, mais aussi pour les tâches ménagères. Donc, 
grâce à cet accès au financement, on les aide à obtenir les fonds nécessaires pour tout ça. 

35:00 

Des services de mécanisation qui garantissent qu'elles ont aussi la sécurité alimentaire, et 
non seulement ça, mais qu'elles peuvent aussi investir dans des moyens de subsistance 
alternatifs. Beaucoup de femmes que nous avons aidées ont pu acheter du bétail, qui est 
un atout sur lequel elles peuvent compter en période de crise. On vient juste de sortir d'une 
grave sécheresse en Zambie, où on a vu des effets dévastateurs sur la productivité 
agricole, presque sur toute la production. 

35:35 

L'accès au financement et l'inclusion financière qu'on a offerts aux femmes qui ont pu 
épargner leur ont permis de compter sur ces économies. Celles qui avaient accès au 



financement ont pu utiliser des technologies de production améliorées, ce qui leur a 
permis d'obtenir des résultats, contrairement à celles qui n'étaient pas reliées à ces 
ressources. Donc, c'est une plateforme innovante qu'on a constatée et qui fonctionne pour 
nous, et c'est une collaboration entre le PAM en Zambie et le secteur privé.  

36:01 

"Le paiement numérique, donc en gros cette collaboration, c'est quelque chose que j'ai vu 
où on travaille ensemble avec le secteur privé pour améliorer l'inclusion financière pour la 
durabilité. Wow, merci ! Je pense qu'on doit tous réfléchir à la résilience climatique, et je 
trouve que c'est un super exemple, un vrai exemple de cette dernière année où les services 
financiers et le soutien que vous avez pu offrir ont vraiment aidé les agriculteurs à traverser 
cette crise beaucoup mieux qu'ils ne l'auraient fait autrement. Donc, merci." 

36:30 

Merci beaucoup de partager ça avec nous, Ruben. Je vais revenir vers toi tout à l'heure. Tu 
nous as parlé de certains défis uniques auxquels les femmes font face au Guatemala. 
Peux-tu maintenant nous expliquer un peu plus en détail comment fonctionnent les 
programmes d'épargne et de prêt, et quels succès tu observes ? Et je vais me permettre de 
poser une question supplémentaire : je sais qu'il y a des défis vraiment particuliers liés au 
changement climatique au Guatemala, pourrais-tu en parler aussi ? 

37:03 

Partagez avec nous comment votre travail aide les femmes, un peu comme ce que la 
charité a dit sur la façon dont vous les aidez à faire face à ces risques. Génial, merci 
beaucoup ! Enfin, Olivia, je vais te poser une question. Tu as parlé un peu plus tôt du 
processus de décision mené par la communauté. Peux-tu nous en dire un peu plus sur les 
outils et services financiers spécifiques que tu mets en place et comment ils répondent 
aux besoins uniques de ta population ? 

40:52 

Euh, et les circonstances auxquelles ils font face, ouais, c'est sûr. Donc, on a deux fonds 
principaux. On a ce qu'on appelle BFF 2.0, qui est notre fonds intégré de 20 millions de 
dollars. Ce fonds fait ce qu'on appelle du capital intégré à travers une approche non 
extractive. Le capital intégré, ça veut dire qu'on utilise plusieurs types de capital pour 
pouvoir les combiner et ensuite les investir dans une entreprise. Donc, notre capital de 
choix, ce sont des subventions et des prêts. On collecte des dons ou des subventions 
d'institutions, et puis on a aussi... 

41:38 



Nous recevons des retours des investisseurs, et ensuite on va les regrouper pour soutenir 
directement une entreprise. La partie non-extractive, c'est vraiment comment on fait pour 
garder un maximum d’argent dans la communauté. Donc, des choses comme des taux 
d'intérêt faibles ou inexistants, des horizons plus longs, un capital plus patient, permettre 
aux agriculteurs ou aux propriétaires de business alimentaires de décider à quoi 
ressemblent leurs plans de paiement, combien d'argent ils empruntent, et tout ça. Tous 
ces outils aident vraiment à s'assurer qu'on ne continue pas à... 

42:21 

perpétuer certains des dégâts qui se sont produits dans nos communautés par le passé, 
euh, où il y a plus de pratiques de prêt abusives, euh, donc ce sont les deux types de 
capitaux que nous offrons principalement avec le fonds BFF 2.0. Nos critères 
d'investissement sont vraiment uniques, donc nous ne regardons pas seulement comment 
une entreprise se porte économiquement, mais nous examinons aussi comment cette 
entreprise priorise la création de richesse dans la communauté. Donc, vous savez, 
comment elle offre des opportunités de leadership à d'autres dans sa communauté et 
leur... 

42:56 

Les entreprises, est-ce qu'elles redonnent à des organisations dans leur coin ? Et puis, 
comment elles gèrent leur impact environnemental ? Si c'est une ferme, par exemple, est-
ce qu'elles font du compost, est-ce qu'elles utilisent des produits chimiques ou pas ? 
Comment elles luttent contre l'érosion du sol ? Et si c'est une entreprise alimentaire, quel 
est leur cycle de déchets ? Elles utilisent des emballages compostables ou recyclables ? 
Est-ce qu'elles approvisionnent des biens localement dans un rayon de 200 mètres ? Est-
ce qu'elles vendent dans un rayon de 200 miles ? On prend vraiment tout ça en compte. 

43:36 

Quand on regarde une entreprise, on commence par jeter un œil à ses finances. Même si 
une entreprise n'est pas prête à prendre un prêt tout de suite chez nous, on peut envisager 
de lui offrir une subvention ou de lui fournir une assistance technique préliminaire. On a 
des gens en interne dans notre organisation, mais aussi des partenaires externes, pour 
aider les agriculteurs et les entreprises alimentaires à se préparer à l'investissement. Ça 
dépend vraiment de chaque entreprise, certaines personnes peuvent avoir besoin d'aide. 

44:12 

Mettre en place la comptabilité, certains pourraient avoir besoin d'aide pour accéder aux 
marchés et d'autres pour développer leur stratégie commerciale. En gros, on essaie 



vraiment d'obtenir un "oui" plutôt que de se concentrer sur un "non" et d'écarter les gens 
du processus parce qu'ils n'ont pas tout parfait dès le départ. Notre deuxième fonds, qui 
est un fonds plus petit de réponse rapide, a beaucoup évolué au fil des ans selon les 
besoins du moment. Quand on a démarré... 

44:48 

Le covid a vraiment affecté beaucoup d'entreprises et leur capacité à s'en sortir, et ça nous 
a donné l'occasion de pouvoir rapidement verser jusqu'à 1 000 $ à plusieurs agriculteurs 
pour les soutenir, vu que leurs marchés fermaient, afin de les aider à payer leurs factures. 
Maintenant, ce qu'on voit beaucoup dans le Nord-Est, c'est que les gens font face à des 
urgences climatiques importantes. Par exemple, l'année dernière, il y a eu beaucoup 
d'inondations dans le Vermont, et pas mal d'agriculteurs ont été inondés. 

45:26 

Beaucoup des agriculteurs avec qui on travaille ne peuvent pas bénéficier d'une assurance 
récolte, donc pas mal de gens utilisaient ce fonds comme assurance récolte pour 
compenser les pertes, euh, je crois qu'il y a deux ans, il y a eu un gel tardif et, euh, 
beaucoup d'agriculteurs ont vu leurs semis anéantis à cause de ce gel. Du coup, pouvoir 
avoir un petit fonds que les gens peuvent accéder rapidement pour remplacer, vous savez, 
des semis ou pour aider à déblayer des inondations dans les champs, c'est vraiment bien 
de pouvoir faire ça. 

46:03 

À court terme, on travaille sur cet objectif à long terme d'aider les entreprises à construire, 
vous savez, une richesse durable alors que le climat devient de plus en plus un problème 
dans notre région. On continue de réfléchir à comment innover, que ce soit en proposant 
des montants plus élevés ou en offrant plus de prêts, ou plutôt plus de subventions à un 
plus grand nombre de personnes grâce au fonds de réponse rapide. En plus, on fait 
beaucoup de formation et d'éducation, donc on organise ce qu'on appelle des "partages de 
compétences" où on fait venir des gens de la communauté ou des personnes qui viennent 
d'ailleurs. 

46:37 

"une communauté qui a des connaissances sur comment créer une infrastructure plus 
résiliente ou comment gérer les effets du gel, ou comment protéger les cultures du gel, 
pour pouvoir faire un peu d'éducation en attendant, afin de développer des mesures 
préventives. Donc, ce sont nos deux volets de financement que nous avons actuellement, 
soutenus par les échanges de compétences, l'assistance technique et beaucoup de travail 



de construction communautaire que nous faisons. Notre objectif, c'est vraiment de ne pas 
être un simple intermédiaire ou juste une organisation." 

47:15 

C’est juste des transactions, on veut vraiment développer des relations profondes avec les 
communautés avec lesquelles on travaille et s’adapter à leurs besoins selon ce qu’elles 
traversent. Génial, merci Olivia ! C’est une approche tellement globale pour offrir le bon 
niveau de soutien au bon moment, c’est fantastique, merci de partager ça. Je vais 
maintenant ouvrir le débat pour voir si on a des questions de l’audience. Lissa, on a des 
questions ? Pas de questions ? Rachel, tu peux. 

47:50 

Allez-y, pas de souci, car je vais poser une question. On a pas mal parlé de l'inclusion 
financière. Est-ce que l'un d'entre vous pourrait partager l'impact concret sur la sécurité 
alimentaire ? Vous avez des exemples à partager ? Quelqu'un veut répondre ? [Musique] 
Merci, merci d'avoir partagé ça. D'autres intervenants veulent prendre la parole ? Non ? 
Vous savez quoi, je vais vous poser une dernière question ou vous donner une opportunité. 

49:39 

Avant le panel d'aujourd'hui, Lissa a eu une super idée : souvent, quand on participe à un 
panel, on nous pose une série de questions et on répond gentiment, mais on n'a pas 
toujours l'occasion de partager ce qu'on pense vraiment être pertinent sur notre 
programme ou notre projet, ce qu'on aimerait vraiment que le public retienne. Donc, 
aujourd'hui, je vais vous donner cette opportunité de nous dire ce que vous aimeriez que 
notre public retienne, qu'est-ce que vous aimeriez vraiment qu'ils retiennent. 

50:07 

En réfléchissant à ce qu'ils vont retenir en partant de la session d'aujourd'hui, on n'a pas 
beaucoup de temps, je sais qu'on a eu une longue discussion. Il nous reste juste un petit 
moment, donc peut-être que je pourrais donner à chacun d'entre vous une minute pour 
partager ça avec nous. Je vais choisir quelqu'un cette fois, donc Nicole, est-ce que je peux 
commencer par toi ? Alors, ce que je voudrais que tout le monde se souvienne, c'est que ça 
m'a vraiment marqué dans notre pays : le plus jeune agriculteur à ce jour, c'est... 

50:43 

Le plus jeune agriculteur enregistré dans notre pays a 40 ans, donc la succession est 
vraiment un problème. Et oui, l'accès au financement est un vrai enjeu. C'est pourquoi les 
parents ont d'abord voulu éloigner leurs enfants de l'agriculture à cause du manque de 



soutien financier. Les agriculteurs philippins doivent travailler encore plus dur pour réussir 
à percer sur le marché ou même à posséder leur terre. Ce manque d'accès au financement 
limite aussi leurs possibilités d'accéder à tout type de... 

51:15 

L'éducation ou le soutien dans leurs projets montre bien la frustration de notre 
communauté agricole. Comme je l'ai dit plus tôt, ce qu'on a constaté dans le projet, c'est 
que l'éducation et le soutien financier sont vraiment une bonne formule pour lutter contre 
les défis de la sécurité alimentaire dans le pays. En écoutant tout le monde, c'était super 
de voir que c'est aussi très répandu dans le monde. C'est vraiment ça qui freine la réussite 
de la communauté agricole. 

51:48 

C'est quelque chose que je voudrais laisser à tout le monde, ouais, c'est super intéressant 
que le plus jeune agriculteur ait 40 ans. Mais comme tu l'as mentionné, l'éducation est 
vraiment importante, tout comme l'inclusion financière. Reuben, est-ce que tu voudrais 
partager quelque chose avec nous ? Merci, Reuben. Olivia, je dirais juste que ce travail est 
systémique, ce qui veut dire qu'il va falloir des générations pour vraiment voir le 
changement sur lequel nous travaillons tous. Et je pense que c'est parfois vraiment facile à 
oublier. 

53:30 

Je vais pas me décourager, parce qu'il y a vraiment des barrières énormes qui existent 
depuis longtemps. Ce que j'aimerais que les gens retiennent, c'est qu'il y a des gens sur le 
terrain, dans ce panel, qui bossent dur tous les jours. Il y a sûrement aussi des personnes 
dans le public qui font ce travail de manière régulière. C'est important de reconnaître les 
problèmes qu'on a à affronter, mais n'oublions pas tout le reste. 

54:01 

Les petites réussites qu'on a chaque jour, même si elles sont rares, montrent vraiment que 
certaines personnes peuvent tirer énormément de bénéfices du boulot qu'on fait. Donc, le 
plus important, c'est de continuer et de rester motivés sur ce chemin. J'adore ça, Olivia, 
merci beaucoup ! Charity, un truc que je voudrais souligner de cette session, c'est à quel 
point l'inclusion financière est cruciale pour la sécurité alimentaire. J'ai bien noté ça. 

54:40 

Dans notre programme, on a surtout aidé les petits agriculteurs à améliorer leur sécurité 
alimentaire et à être résilients, pas seulement en termes de nourriture, mais aussi face aux 



chocs climatiques et autres défis. On a remarqué que l'inclusion financière est vraiment 
cruciale. Je tiens aussi à souligner l'importance de soutenir les femmes rurales, qui sont la 
majorité des agriculteurs. Ce sont elles qui font vraiment tourner la boutique. 

55:06 

"La sécurité alimentaire repose sur leurs épaules pour les nations, donc d'après les 
modélisations et autres, on a vu qu'il est vraiment important d'améliorer les finances et 
aussi de s'assurer qu'ils peuvent investir et diversifier leurs moyens de subsistance, tout en 
étant sensibles à la nutrition. Génial, merci beaucoup ! Notre temps est presque écoulé, je 
pense qu'on pourrait poser des questions à notre panel toute l'après-midi, parce qu'il y a 
tellement de contenu riche ici et un travail fantastique qui se fait." 

55:37 

Olivia a dit, euh je veux dire, je pense qu'on savait tous qu'en venant ici, l'inclusion 
financière et la sécurité alimentaire allaient être des sujets de conversation, euh je pense 
aussi, je veux dire, j'ai vu Nicole hocher la tête vigoureusement pendant qu'Olivia parlait et 
je pense qu'il y a vraiment beaucoup de points communs ici. Juste quelques éléments que 
j'ai remarqués, c'est que dès le début, les gens ont beaucoup parlé des données en fait et 
ont partagé pas mal de données avec nous. Ça m'a frappé à quel point il est important de 
bien comprendre le groupe de clients avec lequel tu travailles. 

56:07 

Avec l'importance des données, euh, on a entendu parler du nombre de fermiers noirs aux 
États-Unis, on a entendu parler du pourcentage, et ces données ont vraiment de 
l'importance. Je pense aussi à l'éducation et au renforcement des capacités. Nicole a parlé 
de l'importance de l'éducation et je pense qu'Olivia nous a donné un super exemple de 
tout le soutien qui accompagne les fonds destinés aux fermiers noirs. Et je sais que c'est 
vraiment important aussi pour Reuben et pour les programmes de charité. Et puis, on a 
entendu ça. 

56:42 

"En gros, c'était surtout Ruben et Charity, mais aussi Olivia, qui parlaient de l'impact du 
changement climatique sur la sécurité alimentaire. C'est un sujet super important, et on a 
entendu des exemples aujourd'hui montrant que des services financiers appropriés et bien 
adaptés peuvent vraiment aider les communautés à faire face aux chocs et aux risques liés 
au changement climatique. C'est vraiment crucial, et pour finir cette session, je pense 
qu'Olivia l'a très bien dit." 

57:15 



N'oubliez pas tous les successeurs, euh, que nos panélistes, euh, mais aussi, comme l'a 
dit Olivia, d'autres personnes, euh, sur cet appel, euh, font dans les communautés à 
travers le monde. Il y a tellement de super travail qu'on devrait, euh, célébrer. Et je veux 
juste vous rappeler que c'est la journée mondiale de l'alimentation aujourd'hui, euh, donc 
s'il vous plaît, en quittant cet appel, pensez à ce que vous et vos organisations pouvez faire. 
Je suis sûr que vous faites déjà, euh, beaucoup de choses. Bien sûr, je dois remercier nos 
incroyables panélistes, euh, pour avoir partagé leurs idées. 

57:43 

Et leurs expériences, euh, je vous apprécie vraiment tous. Je sais qu'on a pris le temps de 
se rencontrer avant le panel, et c'était un vrai plaisir de passer du temps avec vous et d'en 
apprendre plus sur vous et vos organisations. Euh, je vous souhaite vraiment tout le succès 
possible dans votre travail. Euh, et bien sûr, merci aussi à notre public d'être avec nous. 
J'espère que ça a été une session utile pour vous. N'hésitez pas à creuser un peu plus sur 
l'intersection entre l'inclusion financière et la sécurité alimentaire, et je sais que beaucoup 
de gens... 

58:12 

Vous allez retourner échanger des cartes et écouter d'autres sessions, parce que je sais 
qu'il y a un tas de contenu intéressant. Donc, un grand merci d'avoir été avec nous 
aujourd'hui et je vous souhaite une bonne fin de journée. Merci beaucoup à tous, merci ! 

 


